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Depuis cinq semaines, nous vivons tous une expérience du confinement singulière. Me concernant, ce sont cinq 

semaines de travail dans un écrin désert, un espace de cinq hectares rendu à la nature et au silence. Il y a pire me 

direz-vous et vous aurez mille fois raison ! 

Cet espace, je vais vous le partager à travers les quelques récréations que je m’accorde et une passion. En 

temps de crise et d’éloignement, la culture réunit, dès lors qu’elle est gratuite et accessible, don et simplicité. 

Ma culture est loin d’être pléthorique ni forcément toujours très utile. Je cultive entre autres choses celle de 

l’ornithologie. Alors, voici Sainte-O les oiseaux.  

Cela sonne un peu comme un nom de cité balnéaire déserte, vieillotte et interdite par les temps qui courent. 

Aussi, chaque jour durant les vacances, je vous enverrai un ou plusieurs clichés d’un oiseau.  

Trois contraintes : prises de vue exclusivement à Sainte-O, depuis le début du confinement et réalisées par 

moi.* 

A chaque jour, son oiseau ! 

Il n’y aura pas que des oiseaux rares, même si en cent ans, Sainte-O en aura connu quelques-uns. En toute sim-

plicité, les espèces que l’on croise chaque jour sans les voir. 

Un jour, un oiseau, le lendemain la réponse. A vous de jouer ! 

Bruno Dillies 

 

*N.D.L.R. : Niveau photo, indulgence requise concernant la troisième contrainte.  

Les oiseaux disposent en effet d’une forte propension au mouvement et le photographe est amateur. 

Et lui c’est qui ? 

Une belle lumière matinale 

orientée sud-est. Pourtant 

il est déjà 7h30, matin un 

peu frais. 

Notre ami n’est pas un lève

-tôt, en tout cas pas l’un 

des chanteurs de l’aube. 

Il s’est installé dans un 

vieux platane derrière le 

lycée et se réchauffe aux 

premiers rayons du soleil. 

Il a mis son habit de 

lumière. 

Dos au public, il est 

prêt pour le récital ! 

C’est le printemps, 

lumière ! 


